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Po u r  m o i  q u o i . . .

…  M a ka ya

Tout le monde se plaint comme quoi rien n'a
changé sur le marché à propos de l'application ri-
goureuse de la nouvelle mercuriale. Franchement,
ces gens-là qui pleurnichent, croient même à quoi
?
Depuis que la décision est prise, on a constaté tant
à Libreville qu'à l'intérieur du pays, que personne
ne bouge pour discipliner les commerçants. Et ça,
c'est vraiment bizarre. On a comme l'impression
que la ministre du Commerce et la direction gé-
nérale de la Concurrence et de la Consommation
chargés de faire respecter les nouvelles mesures
pour soulager le panier de la ménagère ne sont
guère pressés d'appeler leurs partenaires à la col-
laboration et au respect de cette mesure. Pour-
quoi cette attitude ? A-t-on réellement mis en
place, en ces temps où le pays traverse une basse
conjoncture, les mécanismes pour ne pas "tuer"
les commerçants ? C'est à voir.
Avant, on sait combien les opérateurs écono-
miques avaient une peur des inspecteurs des prix.
Ils avaient peur parce qu'ils savaient ce que l'Etat
a mis dans la cagnotte pour subventionner cer-
tains produits. Si les mecs ne s'exécutent pas, au-
jourd'hui, c'est qu'il y a problème quelque part.
Lequel ? Ça, ce n'est plus à notre niveau. Le plus
important pour nous des mapanes, c'est bouffer à
des prix à notre portée. En tout cas, quand les
pouvoirs publics décident, il n'y a rien à dire. Mais,
là, là, là...
Alors, nous, on commence à douter. En regardant
le Malien du quartier, on se dit, pourquoi faire du
bruit si rien n'a été entrepris réellement pour per-
mettre au pôvre de vendre selon la mercuriale ?  

S O C IÉTÉ
L 'A ÏD - E L - KÉB I R  DAN S  LA  S P I R I TUAL I T É  La communauté musulmane célébrait hier l'Aïd-el-Kébir,une fête "hautement spirituelle", selon les responsables re-ligieux. Occasion pour ces derniers, à la mosquée Hassan IIet en présence du raïs Ali Bongo Ondimba, d'expliquer lesvertus du "Allahou Akbar".

P O L I T I Q U E
Maganga Moussavou au milieu des militants du PSD

P O L I T I Q U E
CNR : la mobilisation continue

E C O N O M I E
Conflit avec les revendeurs : Cimaf calme le jeu

Les Panthères du Gabon affrontent ce samedi (17h00), sur la pelouse du stade de l'Ami-
tié, à Angondjé, les Eléphants de Côte d'Ivoire, pour la première manche de leur dou-
ble confrontation (en trois jours), dans le cadre de l'ultime tour des qualifications du
Mondial-2018. Un rendez-vous crucial pour les nôtres, privés de succès depuis de longs
mois. Et qui, justement, affichent l'ambition de prendre le meilleur sur un adversaire ja-
mais dominé en match officiel. 

A  L ' ÉC O LE  L E  2  O CTO B R EConformément au calendrierrendu public par l'Educationnationale, les cours débutentdans le pré-primaire, le pri-maire et le secondaire dans unmois jour pour jour, le 2 octo-bre. Une rentrée des classesqui sera précédée deux se-maines auparavant de celle administrative. 
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SORTIR LES GR IFFES !
Football/Gabon-Côte d'Ivoire ce samedi (17h00) à Angondjé
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ATTAQ UÉE S  À  LA  MAC H ETTE  !Deux sœurs ont été la cible à Remboué d'un ressortissantburkinabé, Jean-Paulin Koudougou Nikiema, qui les a agres-sées à la machette, infligeant une infirmité à vie à l'uned'elles. Il a été écroué à "Sans-Famille" où il avait déjà sé-journé pour des faits presque similaires. Page 10
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8  000 L I TR E S  D ' EAU  PAR  J O U RLa Société d'énergie et d'eaudu Gabon (SEEG) distribue de-puis quelques jours 8 000 li-tres d'eau chaque jour àLibreville et ses environs pouratténuer les difficultés d'ap-provisionnement qu'éprou-vent actuellement lespopulations de ces localités.
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